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Les paras portugais
Par Gilles Rivet

Dans tous les pays du
nnonde sans exception, les
troupes parachutistes
representent l'elite des forces
armees. Le Portugal, pays le
Plus ä l'ouest de l'Europe,
au passe historico-militaire
Prestigieux, n'echappe pas
a cette regle vieille de
cinquante ans.

L'instruction

Au nombre de 1800,
'es parachutistes portugais
sont tous volontaires mais
Peuvent etre, soit des
conscrits, soit des engages
(durant un service long de
frois ans ou de carriere).
Pour devenir parachutiste,
!e conscrit portugais ou le
Jeune volontaire doit subir
Plusieurs epreuves de base.
Premierement, il doit etre
apte physiquement: äge de
1? ä 22 ans, il mesure au
rtioins 1,62 m et est capable
de courir une distance de
2500 metres en moins de
14 minutes, de sauter
°.90 metre, de passer un
Portique de 5 metres, de
faire 5 elevations ä une
°arre fixe et, dans la foulee,
40 extensions ainsi que
40 exercices abdominaux.

Durant son annee de ser-
V|ce, le para ne pourra acce-
der qu'ä une seule specialite,

celle de tireur. Si, en re-
vanche, il est volontaire
Pour trois ans, il deviendra
Sergent et se verra proposer
differentes specialites dont,

notamment, celles de tireur
de missiles antichars, de
conducteur, de tireur au
mortier, d'operateur radio,
de mecanicien auto ou elec-
tricien.

Apres son incorporation,
la recrue commence ses
classes. Cette periode se
divise en trois phrases. Tout
d'abord huit semaines con-
sacrees ä la formation
militaire initiale, puis cinq
semaines consacrees ä la

«qualification para» proprement

dite.

Si un postulant parachutiste

se trouve blesse lors
de ses classes, il se voit
elimine des berets verts. Pour
eviter cet affront, il arrive
souvent que, malgre leurs
blessures et apres un bref
passage ä l'infirmerie ou ä

fhöpital, les jeunes postu-
lants paras rejoignent vo-
lontairement leurs camarades,

ceci en depit de
plätres ou de bandages qui,
dans de nombreuses
armees, leur vaudraient une
permission de convales-
cence.

Sept semaines minimum
sont enfin reservees ä

l'apprentissage d'une specialite,
ce qui correspond bien

entendu au temps necessaire
ä acquerir la specialite de

base, celle de tireur.

Une fois brevetes paras
operationnels, les elus re-
joigent l'une des compagnies

de combat ou de Ser¬

vices de la Brigada Caca-
dores Paraquedistas (brigade

aeroportee).

Selon un adjudant-chef
frangais rencontre sur la
base de Tancos, les troupes
parachutistes portugaises
fönt sans aucun doute partie

des meilleures d'Europe.

Le materiel

Depuis quelques annees,
un effort a ete fait par l'etat-
major portugais pour doter
les unites de choc d'un
materiel plus recent et plus
performant, ainsi le fusil
d'assaut israelien Galil de
calibre 5,56. En revanche,
par conservatisme ou plutöt
parce que les Stocks etaient
considerables, le pistolet
allemand Walther P-38 de
9 mm est conserve. L'armement

collectif s'articule
autour du fusil mitrailleur Galil
et de la mitrailleuse MG-3.
A noter que celle-ci est en
voie d'etre remplacee par la
FN MAG de calibre 7,62.
L'armement antichar se
compose du LAW, du Carl
Gustav et du Milan. Les
pelotons mortiers sont equipes

de pieces de 81 mm et
de 120 mm de fabrication
frangaise. Enfin, ä terme, les
paras portugais vont recevoir

des missiles antiae-
riens americains Stinger.

Cinq types de vehicules
composent le parc automobile.

II y a bien entendu le
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Un officier prepare sa prise de
decision (Photo G. Rivet).

4 x 4 de construction nationale

et d'origine francaise,
le UMM, que l'on trouve
dans toutes les unites de
l'armee portugaise, le le-
gendaire Mercedes U600L
Unimog, immortalise
notamment par les guerres
d'Afrique. Le transport
lourd est encore assure par
des Mercedes mais de type
1013 A/36.

Depuis plus d'un an, les
paras disposent de deux
vehicules speciaux, l'Esar-
go, un vehicule 6x6 transport

de troupes mais
surtout tracteur pour le mortier

lourd de 120 mm, et le
FAV, un buggy equipe
d'une mitrailleuse de 12,7
ou d'un lance-grenades de
40 mm servant ä la
reconnaissance rapide en
profondeur.

Tres rapides (plus de 130
km/h), ces vehicules sont
largables. «Seul obstacle,
leur prix!», dira le colonel
Adelino Martins, commandant

l'ecole aeroportee.

A l'exemple des autres armees europeennes, le Portugal decide
au debut des annees 1950 de se doter d'unites parachutistes. En

aoüt 1951, les premiers volontaires, un officier et une dizaine de
sous-officiers de la force aerienne, sont envoyes ä Pau, en France,

pour passer le brevet de parachutiste puis, dans la foulee,
celui d'instructeur.

II faudra attendre deux ans pour que la formation des futurs
instructeurs continue ä l'ecole para espagnole d'Alcantarilla. Ce

n'est qu'en avril 1955 que 230 volontaires sont envoyes en
Espagne pour etre brevetes (188 reussiront). Quatre mois plus tard,
le Batalhao Cacadores Paraquedistas est mis sur pied, qui
devient, le 26 mai 1956, le 21' bataillon leger d'infanterie parachutiste

(BCP). L'unite est stationnee sur la base aerienne N° 3

de Tancos et devient, l'annee suivante, l'Ecole des troupes
aeroportees.

Cette meme annee, une nouvelle fournöe de cadres part au Bresil

pour apprendre les techniques de saut heritees des Americains,

tandis que la premiere promotion para est qualifiee au
Portugal. A partir de 1961, le Portugal commence ä intervenir
massivement dans ses colonies africaines. Les trois compagnies
du 21e BCP, fraichement formees, sont alors envoyees ä Luanda,
en Angola, pour combattre la rebellion. Le BCP devient, en mai
1961, Regimento Cacadores Paraquedistas avec Tancos comme
base aerienne.

Vu l'engagement toujours plus important du Portugal contre les
rebelles, des unites aeroportees vont etre creees: le 12e BCP

(1966-1974) qui combattra en Guinee-Bissau, le 22e BCP (1962-
1976) stationne au Portugal avec le 30e BCP (1962-1976), et les 31e

et 32e BCP presents au Mozambique (1962-1975), sans compter le
21e BCP stationne en Angola (1961-1975).

Ces conflits vont prendre une teile ampleur que plusieurs unites
specialisees dans la lutte anti-guerilla sont mises sur pied.
A partir de 1970, des groupes speciaux parachutistes (GEP),

composes d'autochtones et encadres par des officiers portugais,
combattent avec succes la guerilla toujours mieux armee.

Au Mozambique, une unite parachutiste de reconnaissance
profonde, dependant des services secrets, est formee, composee
exclusivement de guerilleros repentis. Apres l'abandon des
territoires africains en 1974-1975, les unites parachutistes sont re-
organisees. Le regiment de chasseurs parachutistes est dissous,
les paras etant regroupes au sein de la BETP (Base Escola de
Tropas de Para). Un an plus tard, une brigade (Brigada Cacadores

Paraquedistas) est constituee, comprenant la BETP (Tancos)

ainsi que les BOTP 1 (stationne ä Lisbonne-Monsanto) et
BOTP 2 (Aveiro-San Jacinto). Les BOTP (Base Operaciones de
Tropas de Para) sont une sorte de groupement para d'intervention

rapide.

G.R.
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Les FAV servent ä l'exploration (Photo G. Rivet).

Les parachutistes portugais,

comme de
nombreuses troupes parachutistes

occidentales, fönt
appel pour leurs largages
au quasi incontournable
C-130 Hercules. Cinq de ces
appareils equipent
aujourd'hui la force aerienne
Portugaise. A ces appareils
s'ajoute un mini Transall de
fabrication espagnole, le
Casa C-272 Aviocar. Voila
des indices de l'influence
frangaise et americaine sur
''entrainement des paras.
D'autre part, les parachutes

utilises sont, soit des
EFA 672 frangais, soit des
MTl-XX americains.

Articulation

Recemment encore, les
unites paras etaient organisees

autour des groupements

operationnels appe-
'es BOTP (Base Opera-
ciones de Tropas de Para),
le 1«' stationne ä Lisbonne
et le 2e ä Aveiro, ainsi que

RMSN 12—1993

du bataillon-ecole de Tancos

et du QG ä Lisbonne.

Aujourd'hui, les BOTP 1

et 2 ont ete dissous pour
former la nouvelle Brigada
de Paraquedistqas Ligeira
ou BRIPARAS qui
comprend un etat-major, une
compagnie de commandement,

trois bataillons

de combat, les 11e et 21e

BPARAQ ainsi que le

31e BCP.

A cela s'ajoutent le GOAT

(Grupo Operacional Aero-
Terrestre) et le GOAS

(Grupo Operacional de

Apoioe Servigos). «Cette
reorganisation des unites
paras s'imposait, declare le

senhor brigaderio Fereira
Pinto, commandant des

troupes aeroportees, car
nous appartenons ä l'OTAN
et nos troupes se doivent
d'etre au Standard, tant
tactique que materiel, des

autres pays europeens.
Aussi notre effort se porte
sur la mise en place de

structures plus souples.
Nous experimentons au 11e

BPARAQ, par exemple, le

peloton mortiers de 81 mm
ä la place de deux sections
traditionnelles, ce qui assure

un appui de feu plus ma-
noeuvrable pour l'unite».

Cependant, la grande
«revolution» au sein des

paras est leur rattachement

f l ,f /

LTEsargo trade un lance-mines de 12 et porte ses servants (Photo

G. Rivet).
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Poste de tir Milan (Photo G. Rivet).

ä l'armee de terre, car
depuis leur creation, les
berets verts dependaient des
forces aeriennes. Cette
decision majeure, qui est loin
de faire l'unanimite chez les
officiers paras, devrait
permettre la creation d'une
veritable force d'action rapide
qui regroupera aussi les
commandos et les forces
speciales de l'armee de
terre et qui pourra ainsi ri-
valiser en hommes et en
materiel avec ses allies
occidentaux.

G. R.

Limites des Operations parachutees dans les annees 1990

«Une Operation aeroportee d'envergure chez l'adversaire n'est plus envisagee si un
degre eleve de maitrise de l'espace aerien et des systemes sol-air adverses n'est pas
garanti.
En revanche, l'aeroportage avec des avions de transport tactique (C-130 Hercules, C-
160 Transall), capables de poser des chargements importants sur des terrains som-
mairement amenages, reste parfaitement possible. Ce mode de transport est en effet
peu sensible ä la menace sol-air. II offre de plus l'avantage que les troupes transportees

peuvent immediatement combattre, des la sortie de l'avion.
Dans un contexte de crise de faible intensite, on peut envisager des parachutages de
personnel et de materiel, par exemple pour prendre le contröle d'un aerodrome et
pour assurer la securite minimale des atterrissages des avions de transport tactiques
qui acheminent le gros de la force.
Dans une Situation plus «severe» il peut y avoir des infiltrations de petites equipes de
commandos parachutes ä l'interieur des lignes.»

Paul-Emile de Montlebon
«Le parachutage sur avion de transport tactique». Defense nationale, aoüt-septembre
1993, p. 196-197.
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